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Examen du module « Ingéniérie des connaissances » du cours AMAC


Durée 1h





Les supports de cours sont autorisés.





Question de cours


En quoi une ontologie permet de rendre un système de recherche d’information plus performant ? Quelles sont les limites de cet apport ? (en quoi l’ontologie n’est pas la solution idéale).





Travail pratique


Les questions portent sur le texte donné en partie 2, considéré comme source de connaissances.


A partir de la lecture du texte et de la recherche des relations (ou propriétés) concernant ce concept, donner une définition structurée du concept de corps solide. Pour cela, on listera dans un frame ses propriétés et ses relations avec d’autres concepts. De même, définir l’une de ses instances décrites dans le texte. 


Construire un petit modèle situant au moins les concepts de corps solide, liquide, cristal et verre. Vous pouvez ajouter autant de concepts que vous le souhaitez pour parvenir à une hiérarchie bien différenciée. Ces concepts peuvent correspondre ou non à des termes du texte. Justifier dans un commentaire :


L’ajout de nouveaux concepts


les propriétés qui définissent chaque concept (par référence au texte et/ou par besoin d’exprimer les différences et ressemblances avec ses frères et son père) et ainsi la position de chaque concept dans l’ontologie.








L'état vitreux et les conditions de formation


La plupart des corps solides sont constitués de cristaux ou d'un assemblage de cristaux, caractérisés par un motif géométrique résultant de la répétition, à grande échelle, d'un édifice élémentaire. Il correspond à une position exacte et toujours identique à elle-même des atomes, les uns par rapport aux autres.





Ainsi, dans l'une des formes cristallisées de la silice Si02, la cristobalite, les atomes de silicium sont au centre de tétraèdres réguliers. Les sommets de ces tétraèdres sont occupés par des atomes d'oxygène dont chacun est commun à deux tétraèdres.





Les distances inter-atomiques et les angles entre les positions des atomes sont toujours rigoureusement les mêmes, et c'est pourquoi l'architecture élémentaire peut se développer indéfiniment. Le cristal est parfaitement " ordonné ". Mais les moindres variations d'un angle des liaisons entre atomes entraînent l'apparition d'un désordre.





Tel est le cas de la silice vitreuse ou verre de silice, dont l'élément architectural est un tétraèdre identique à celui de la cristobalite, mais dont les liaisons avec les tétraèdres voisins peuvent présenter de légères variations angulaires, de sorte que la construction devient désordonnée dès que sa dimension atteint quelques millionièmes de millimètre.





Les verres qui contiennent d'autres éléments que le silicium ou l'oxygène ont une architecture analogue à petite échelle, mais leur construction est également désordonnée à l'échelle des mêmes dimensions que pour le verre de silice.





En résumé, le cristal est un solide ordonné à toute échelle tandis que les verres sont ordonnés à très petite échelle (dix millionièmes de millimètre) et désordonnés à grande échelle.





Pourquoi en est-il ainsi ? Dans un liquide, les positions et les distances entre atomes ou groupes d'atomes varient constamment ; le liquide est lui-même désordonné, et la viscosité du liquide est en quelque sorte une image du degré de liberté avec laquelle ces atomes se trouvent liés et peuvent se déplacer les uns par rapport aux autres.





Lorsqu'un liquide peu visqueux se solidifie, les atomes ont la possibilité de trouver facilement, en un temps très court, leur place stable à l'état solide. Les premiers germes solides ont leur forme géométrique parfaite et l'édifice ordonné se construit autour de ces germes.





Mais plus le liquide est visqueux, plus les possibilités d'arrangement parfait deviennent difficiles, et d'autant plus difficiles que le refroidissement est plus rapide. Pour les liquides de forte viscosité, comme pour les autres, il existe bien une température au-dessus de laquelle le liquide est stable, c'est-à-dire restera indéfiniment un liquide, et au-dessous de laquelle il y a possibilité de formation d'un solide ordonné, le cristal. Mais cette cristallisation ne peut se faire que très lentement, et à condition de maintenir le liquide suffisamment longtemps dans une zone étroite de température, juste au-dessous de celle où la possibilité de cristallisation apparaît.





Cette possibilité disparaît si le refroidissement du liquide visqueux est rapide parce que la viscosité augmente aussi très vite lorsque la température décroît.





En continuant à se refroidir, le liquide, de plus en plus visqueux, devient d'abord une matière plastique, encore déformable, puis finalement un solide rigide, qui peut être considéré comme un liquide figé de viscosité extrêmement élevée.�
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